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ensuite, en m'adressant aux Commw Ivuensou t cdr t a vous ave ent ndu a pel, vous y avez répondu en grand
nom ra c rane aveasonui l esbn quil est utile, qu'il est éesied erui is

nie remerciements les Plu ,,ucation Je vou ades m ées aire de se réunir ainsi
pourétuierla gand qustin del'éucaionJe vous adresse mes félicitations les plus Chudes

toujoura été fia grande up snee. M le Surintendant ciain e lus ch es
nasremcints lcouces pluspeupcèes". les crintliss. rappelle ensuite que "l'éducation a

totjou, té a rane récupaion des Peup'les civilisé Le nôtre ne 'en etjmi éit.la civilisation chrétien rt pèl eiage au berceau de nos origines: nous von s ue les pionniers de
ermes française sur la terre canadienne en même temps qu'ils emmenaientavec ux les geres d'un peuple nouveau, se faisaient accompagner par des hommes et des femns

qui avaient, Pour mission spécinl< d'îs e la nuel. ééaî 0  aun, escr, aunles Jésuites, les collet scle 'trutres du Ségnipire des Missions étmngères M e ens deLava, leesl'rt de St-Sules la ère Marieddum n ai.r < ion L Mère Bourgeois et tous leursdévou s o teuso Saluons-les avec amour, respect et reconnamanuc,!""Yosnu oois surgir les étabilissement,, d'éducation qui se sont développés depuis cone
dérablement, où sest forme, se forme et se formera toujours une élite intellectuellenotre force dans le dans le Présent notr sauvegard dans l'avnir." det"L'éducation ser. notre salut, dit encore l'honorable Surintendant, parce que nous avons u

système scolaire qui a subi l'épreuve du tenmps et q n dafaction à toutes les parties intéressesm e qui est capable, bien appliqué de donner stisNotre système scolaire a pour , n eajettl' i-la patrie." p immédiat l'enfant, l'a
"A peine le cercle de la famille 'est-il agrandi vue l'enfant demande l il eet elle lui est donnée 

la es-i agrand que Co'enfantedt s ; l e l u i rit o n n é g é n é r e u s e m e n t ; c 'e s t u n d e s e s d r o i t s . M a is i l s e n t b ie n t ô t u r e pp -
tits; il -n e nourrit Pas seulement de pain. S4on intel ~ sod'auutonm resî à leurtour et il demandera à eu ment dpi. onntelligence, son ca-rse fntiet d'rien appeu.ouret il donda à a fam , àglis à l'État le pain de l'intelligence La fanilleulrgl.et l'État répondant à sa demande lui fourniront des aliments, un ensei . l donner lalumière et la force nécessaires pour sortir de l'état d'ignorance dans lequel il me troui e.ules u r spet;y'stm lare baispec r l ell ilreose.les respecte; C'est la e s r e t de la Famille, de I'Pglise et de 1Éta; le mattretgieacmripese s rle;uelle ilp..jo rs lse a co pris son rôle; elle a été la grande initiatrice de i s njours; elle a voulu sortir toujours le peuple de l'ignorance et vous la trouvez ici, poant la Pierreangulaire d'une école, d'un collège; là, remplissant le rôle modeste d'instituteur Bref, toujourset Partout, Payant de a Personne et de ses deniers pour promouvoir cette imeur.ant question del'éducaRona honanton ute ccasion, comme le fait en ce moment Sa Grandeur Monsdigneur

Roy, &a haute aPProhation et le Puissant stimulant de apéeîeànstnaie,&nsefrsSous o rapport, honneur et reconnaissance à 1' e athoiqe n tentativ à nos
tt s a secondé l'effort de l famille, le zèle, le dévouement de l'Églisa

L'harmonie a régné jusqu'à présent entre ces deux grandepusncstvles résultats exellents Qu'il n soit longtemps enc toujours aise" vous avez pu en constater"La'., famille aUssi Comprend son devoir et elle l'accomplit, éclairée par 1'Êgâms, aidée par. Pour diriger l'enseignement dans notre provin m t n cle p sr l'Istaidée par
etdomms dÉglse t nou avons le Conseil de l'instruction

publique; orPa eomposé d'hommes d'l4glie et d'honmme& d'État qui nous donnent le toucatetacle de la concorde et de 'Union pour travailler dans intért de la famille de 'gus et de
l'Étt C'est une Personne morale qui a des dr"ts et des obligatio&6, une mission à rempln rôle à jouer et qui compte sur votre concours, MM. les Com tmi , usne e lu refpine

Le pères de famille Ont Alés frapper à votre porte ilsvousont nuadédevn d url a h o s p u l i q e , l s v o u s O n t é l iu s P o u r d i r i g e r l e u r s é c ol e s. V o s a e a c p é u n m n t m -deste en pparenc, mav ' des Plus importante en réalité. Ne négigz ae t M mandat mo.Ouvrière de vosevirs retenez les services d'un bon secrétairt 0er qui sera la chevilleu vrire daVotre Commission, engages de bons instituteurs et de b qui e s, a yez euaulirerasonuxbde pour qu'l ussent «ttric"-e n pa eurVivre et faire honneur à leur position Ils ont vos

auxiliaires, eux de l' Églime et de l'État, qui leur demandent de former l'intelligence et le cSur des


